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comme ~ h .  CAZABU (195)  l'a fait pair  ia France, nous avaw entra- 

pr i s  1'4tude de la topologie Ertsienne de la Csntmfrique, en mlevanC ieS 
structures rectilignes ou t'lin&amnts" mais aussi les stmctures oimulr13lir * s  

visibles sur les imagw ERTS ou LANDUT. Ces l i n b n t s  ont ét6 r e k &  sur 

une cinquantaine d'images EIZI'S (tirages au 1/1.000.000e des bandes 5 e t  7) 
couvrant la  Centrafrique (1). Ils ont été reportés sur deux calques (Ouest e t  

Est) à cette r n b  échelle, qui est celle reteme pour nos trama de qnxbh&ae 

SUT la Centrafrique. 

Selon CAZAMT, un li.n&ment es t  un t d t  topopphique diau m o i n s  

plusieurs kilomètres de longueur, visible, rectiligne ou tres peu incnu?vd qui 

corresporid à un alignement ou 8. une succession de faits descriptifB de Xa 
surface terrestre. Un Linéarrient est cancrétisé sur le terrain par l t o r í e n b  

t ion  du réseau hydrographique, par la  confïguration orographique, par Le COW 

tact ou le  changement brutal e t  rectiligne d'aspects de la surface du sol d& 

nudé QU couvert de végétation ; il correspond à des directions pr3vilddées 

de l'écorce terrestre. 

Sur ce vieux socle précambrien rr?puté stable, les l i n b d a i  

raissent en très gran d nombre ; l e  socle a p p d t  ''cmtUTyj de c icaMmsn.  

11 est vrai que ces directions de l ì n b n t s  intègrent uutm les dUoo.t;iom 
de fracturation. celles des ancicm plissenwnts. Sur ce t e r r i t dm de 620mOOO&, 

la longueur des lin&mnts relevés (2) e s t  de 55.150 km s o i t  1.1oobp pxr degré 

carré ou 90 mètxes par irm2. 

- --__ 

(1) - A l'exceptian de l'image Bangui-Zinga que nous ne pcxss&w taif- pas. 

(2) - Ces chiffres n'cnt 6vide-t pas de valeur absolue, ce sont dm o z ü w  
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Contrairement à ce que l'on aurait pu croire, ces linéanients s'ob- 
-_II"- - 

servent sur tout l e  terri toire.  S i  l es  linéaments appamissent peu denses 

autour de Paoua, c 'es t  que l'image ERS u t i l i sée  n'était pas nette e t  qw peu 

de linéaments ont pu y Qtre relevés. En mison de la mtum du saubmsemnt, 

l e s  fractures sont t r è s  d i f f ic i les  2 mettre en &dence dans les  z 

seuses : de Carnot 

ment des direction 

au nord dans les e 

vions néotchadiennes, sur lesquelles l a  photo-interprétation classique 

d&ne éddemrcent riend 

*",----"----A---' --I 
" "_ - 
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Mouka-Ouadda ; pourtant on y retrouve l e  prolonge- 

néaments observés sur l e  socle. I1 en e s t  de m%Ue 
u Continental Terminal e t  meme dans celle des &u-= 

~".~+-+ ' . 

I- " 

I1 reste cependant que l a  densité des linéaments varie &van% la 
---"" =--------*- ", _ _  pl 

nature du soubassement. Sans parler des zones Limitrophes pour LesqixdAes le  
terr i toire  centrafricain ne COUVE qu'une fraction de degré carré 1 la lon- 
gueur moyenne des linéaments pour chacun des degrés carrés qui est, 0- 

nous l'avons vu, de 1.1O0ksi, s'abaisse au-dessous de 700kckL dans t ro is  w 

" _ _  . ~ ^" " ~ _- ""-.---"---*--" XX1." 

seulenient : Gadzi (sur grès de Carnot), Pata (en limite des grès de Ouaacia) 

e t  Saint-Floris (sur alluvions néotchadiennes) . Inversment, cette den&$ 

déDasse l.@Okm/dem' carré uniquement dans l e  sud-est du D= : 

- entre 1.400 e t  1.500km 'a Mbii, Bakouma, Banga8sou 

- entre 1.600 e t  ì.700km Ci Alindao e t  Zém5.o 

1.820km à Dembia e t  surtout 2.090 km à Fodé c'est-&ilire au CGBF~T du eCanp lexe 

amphibolo-pyraxénique du Hbomau, qui représente probablement l e  midLêmt du c m -  

ton primitif d'Afrique Centrale d'âge estimé 

e t  LWNT - 1976) . 
3,4 Mílllards d'anne'cis ( U V W  

Les stnictures linéaires crustales semblent bien etre l e  m a t  
d'aspects tectoniques profonds évoluant d'une façon continue depuis Le d e b t  

des temps géologiques. Cette évolution permanente d o i t  être, c o r n  ïa pense 

CAZABAT, en l ia i son  avec l a  tectonique des plaques. 

Dimction des linéaments 

Ces linéaments définissent des ensembles ordonn& e t  des d i i w b  

tions conjuguées non aléatoires. Diverses méthodes sont possibles pour olas- 

ser ce désordro apparent. L'idéal serai t  d 'ut i l iser  des moyens automatiques, 

par étude spectrale en lumière cohérente e t  par traitement num6ris6, CIFIwBhT 
a choisi de =présenter des cartes de France ne portant qu'une dimckion 

principale e t  sa  dirsction conjuguée (pratiquement orthogonale à la pmrd&re>. 

Nous-r&me avons essayé de présenter sur un fond de plan au 1/2.000,000e,gour 
chaque degré camé, La longueur des l i n b n t s  en fonction de leur orientation. 

Cette dernièm é t a i t  relevée de l û Q  en 109 sur  un histogramme de directians 
b *  . / O .  
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stmcturales de 00 à 18oQ. Des moyennes de llensemble de ces donné- 011.1; ét6 

effeckdes pour le pays a i r i s i  que pour chacum tic ses moi.%& Ouest e t  Est 
(Par re 2.i 210 do 10 e Es t ) .  

ces différences s'estompent Clans los mo- 

Be NI309 E d'autre 
celle des gmndes 

ainsi  que sa CO 

e t  surhut la d i  on Wa est  très rare. 

u n s i  la dimction N 0 0  E signalée par MESTRhuD sur BanguicEst e t  Bangaasau- 

Ouest ne s'observe guère que dans c %te région Centre-sud : 8. lhmbaxrt (18m), 

A E d a o ,  Brja , Yalinga mis aussi (elle représente la fracture de la €&al6 

limitant à 

, t @ I U O  

l es  g r ~ s  de Morkia). 
/ ,&&,A. 'C/*  -;u "-- 

La direction Ni00 E s'y rattache 3 on sewe sur Aïindao (245km), 

Nobaye, B a k o m ;  e l le  encadre les  grès de Kembé. On la =trouve Sur 

; c'est  alors celle de épischistes. 

ion N200 E es t  une v ie i l l e  diEct ion préeambrierma, On 

de Carnot à Nola e t  Bodanga-Dawili, sur l es  &amioc- 

que sur  les  qwrtzi tes  de Yalinga e t  de Bau-te-Kotto. 
/. "'"r- &. in,, * 

on N3OI E prédomine à B 

omou e t  des g~nbs de 

(471J4a) e t  Bakauna (en 

l l e  se mJcrouve 

iennes de Mangeigne-Bimo ; mais aussi SUT I C W  8 

e de La, Série de Kouki. 

La direction N40Q E prédomine en deux e d r o i t s  sur l e  Coiqlmc du 

Mbomou : M é  (326h), Dembia (orientation de la vallée du m a r i )  mxis éga- 

lement dans l'ûuham : K o u l b ,  Bossangoa, Batangafo : c'est La direction priril 

cipale du socle précambrien dys cette région BoKt-Ouest du pziqs. 
p$ l$ 5 I : &dt,k'.l. &. .P ~f&k,1,2. , 

L a  dimction NSOg E l'emporte un peu plus B l'Ouest, t m j w  sur 

l e  socle précambrien : Bozoum (319km), Bossangoa, Berbérati. E l l e  est é&- 

ment importante 3 Fodé e t  Alindao. 
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La direction N602 E e s t  souvent l a  plus accentuge, nokmmenf; l e  

s les  alluvions 

a, Saint-Floris, 11 en est de 

e au Nord4s.l- du pays: 

c t ion  de f a i l l e  es% bicn 

connue au sol. Dnns le massif de T O U S S O ~ ,  les f a i  

sur les photographies a6 

FOSSE (1960) 

dere que ces 

ressortent netteïxat 

mes; elles sont jalomées de wlonites : DELA- 

é I n  fa i l le  du Hadgesn Gounga sur plus de 70h. Il ocmsi- 
s récentes souligmnt la  df effondrenacnt, qui sLest 

La d i e c t i o n  N90QEI souvent négligeablat 'a l'Ouest, nia d5xqmrtance 

qu'au IVord43st : Haute-Kotto (104km), Ram6la, Ouadda e t  accessoirmnt  SUJn 

Fûdé-BakOUDB 

La direction NlOOIE ne xevêt d'importance qm sur Fudé (17W)e 
Quant à la direction RrZlûLOE, e l le  n'est guère représentée que sur Bimo (65km) 
e t  GrivafL-Pamia 

fiprès cette óclipse, les dimctions de Zinéamcnts se r6affiment 

ent sur Dembia (16Okm) (e l le  UOP- pro@oss 

respond à la SQ 

nite  de ce nom. 

La Nl3OoE es t  assee bien E p r  téo en des endml-ta 

diffémnts, b 

gmnite de Bozoun (tectonique cassante), sé r ie  dc l a  Duakirii sur E n i ~  

. des gres dc Maika : Oumdjia (158h), gneiss d*Obo, 

L a  direction N140QE es t  iinpor"cnnte dans deux rég5ons : au wntm 
Sud-Est : Mbii - Fodé - Bakowag c'est la  dimction de la faille du 1\Tz;jco. 

On la retrouve sur Boucs e t  Balcals Ou e l l o  correspond à l a  direction dm a- 

&tes d'itabirLtes encadrant les gmnites intrusifs de D&oa e t  B&,*. 

L a  direction BlSOQE e s t  l a  mieux représentée du quart Sud-Est de 

l'histogmmme. C ' c s t  lia diwction conjuguée de 2s direction principale B60E. 

.../.. L 



: Yslinga, b n t  

Il insi  correspondent trois 

principaux : N200 5 3 mockit es-quartzit épischiates) N4oQ 

~ L I X  fmctums te r t ia i res  (efforidmiant du 

des méthodes g6q&rsiques 

entrafríque. Les 

irutction NWG correspond 2i l a  g m d e  faine ds 33ozaun, 

ent cotte importante fmcture n 'é ta i t  guèm 0011flus que 

t lc  long de l a  Nana Bakassa qui, sur l a  carte g6ologique 

de Bossangoa E s t  (J. GERARD - 196;3), maque l a  limite ontm gn-inite o t  mig- 

matite. Des qylonites avaient déjà été répQrés près de Bozoum. A notar que 

des prolongements dn cette direction dc! linéments s'observent jusqu'au Carno- 
roun sur la. f a i l l e  de Betaré-Oyrz. 

. . J. .. 
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e 

nes surplombe l e  bassi 

De la même faço 

s LfiNDST, l c s  s t  

s circulaires apparaissent assez fréquentes dms le 

deux types. On observ tes de vnlle'e, une sor te  de c 

nent sur  les  plateaux cuirassés des "l&éré'y en auréoles. Il s'agit, au rn2- 
l ieu de l a  savane srbustivc ou arbor6e, de clairiems dérnidées à d w s e  

sub-affleumnte de fome cn m e a u ,  dont l c t  diamètm est; dc l'ordre Us 

centaine do m & t r e s .  Des structums circulxims du m6me ty-pc ont &E: obscmtées 

*../a.. 





explicative SUT la 
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Coinme Ch. C'JIZABAT (1975) l 'a  f a i t  pour l a  France, on a effectué M relevQ des 
é m n t r  ou irtructu 

t l a  Cent raf r i  
recti l igne8 B partir d'uns?quarantaine d'inugcs Ladrat  

cc 
imation de l a  Topologie Erteienoc de 

ce pays &et prérant le  .oO0.oooe* 

que car linéamrontr s'observent dans tout  l e  t e r r i t o i r e  
t sur  les gr88 second&irer, l e  Continental 

r varie cependant suivant la nature du soubaarement. 
coeur du complexe smphibolo-pyroxènique du Mbomou d'âgt 

Une prami€re tentat iva de clarieniant de cet enchevStrsment de linéaments 
8 été effectuée a r b i t  
ments en fonction ds 
hi8 togrsmaa o 

de O B 180' ré 

nt. Pour cbque  degr6 carré, 18 longueur de i  linba- 

on de ce8 bistogrammas de8 direct ions s t ructuraler  
or ientat ion de 10 en 10' a été reportge 8ur un 

d'aaier; grandes différence# d'une rt5gíon.à l 'autre .  

Deux a ipac t r  sont  B distinguer : 

- l ea  direction8 r t ruc tura les  du socle qui correspondant B t r o i r  fairceaux prin- 
cipaux N 20. à 30' E (charnockítes, quartmites, épischis tes) ,  N 40. à 50' 
(rocle précinibrikn eu général), N 140' (intrusionr basiques e t  i t a b i r i t e r )  . 

- les d i rec t ion i  de f ractures  qui 18 rattachent B t r o i s  autre8 faisceaux : le 
p r d e r  précambrien N O P IO' E a r t  locol is€ au centre Sud ; le second 

turer  t e r t i a i r e s  : effondrement du bar r in  tchadien (foilie 

i n  l a  fracture  de la Iakélina N 70' E t ravsrse  tout  le 
anirmi, du Cameroun. L'importance da l a  fa i l le  de Eotom est  

8 truc tu re i  curvi l  
ence par t i c u l  f8reme 

es ou c i rcu la i re# ,  de toute8 dimansior 
sur  le  camplaxe ampbiboliquc du Mbomor <. 

L'observa e18 linéamentr parmot de deux  camprendre e t  de préciser  
cer tsimr lid logique8 a ins i  que 1s cadre gbora6rphologiqus, le tracé du 
r6reau hxdrogruphique, le modelé en gradino. Une première approche da l ' in ter-  
prétat ion de. s t ruc tu ra i  profondes en l ia i son  avec le8 travaux da nos collègues 
g6ophysicianr a r t  d6sormais poreibla. 




